
Fêtes et coutumes
La fête à Saugnac et Cambran.
 
La fête du village, début juillet, est
le moment le plus festif de l’année.
Sur la photo ci-contre, on peut lire
le  programme  des  fêtes  telles
qu’elles  se  déroulent  encore
aujourd’hui.
En 1950, c’était un peu différent :
Le samedi, la fête était « annoncée
à  grand  bruit »,  elle  était  ensuite
l’occasion  de  grandes  réunions  de
famille. 
Le dimanche, grand messe puis
défilé, musique en tête, jusqu’au
lieu des festivités (on parle de la
« grand place ? » ). 
Il y eut des courses landaises, mais
probablement depuis le XIXème, il
fallait se rendre à Dax pour y
assister. 
Le soir, on dansait. 
Le lundi, place aux jeux de village :
mât de cocagne sur le Luy et course
aux canards. 
Le soir, clôture par le « Toro de fuego ».

Les autres fêtes de l’année étaient souvent marquées par une coutume
du pays :
-  Au  1er de  l’an,  on  se  souhaitait  « une  bonne  et  heureuse,
accompagnée de beaucoup d’autres ».



-  Au  carnaval, les  jeunes,  déguisés,  allaient  de  porte  en  porte  et
recevaient saucisses, boudins, beignets et un peu d’argent.
- A Pâques, on se régalait d’une grande omelette.
-  A Noël,  une énorme bûche dans l’âtre réchauffait la famille durant
toute la veillée.
- Lors d’une naissance, les parents du nouveau né offraient aux enfants
un petit goûter : le « pique-haou ».
- Dès l’automne, les corvées de « tuer le cochon » et la despourguère 
du maïs se fêtaient ensuite
entre voisins, de même pour
les vendanges. 
- Etaient-ils encore
nombreux, au milieu du
XXème siècle, à aller à pied
en pélerinage à Notre-Dame
de Buglose ? Les anciens le
faisaient une fois par an.
- Enfin, les mariages … ! Ils
rassemblaient naturellement
les deux familles en entier, et les amis, les voisins. Ils étaient toujours 
naturellement très fréquentés.

Pélerinage à Notre-Dame de Buglose

Mariage Pouymayou



Enfin, citons les fêtes les plus typiquement gasconnes : la mayade qui a 
lieu le premier dimanche de mai (parfois le dimanche précédant), et le 
barricot républicain (le 14 juillet).

120 personnes au mariage Dupin - Lacaze , année ?

Mariage   de Gaston Bargelès



Jeux et danses
quilles,
osselets, 
croquet, 
cartes (manille). 

Danses : quadrille  gascon,  rondeau landais,  se  dansent  de moins en
moins  dans  nos  campagnes.  Les
instruments  utilisés  sont  le  violon,  la
flûte  (chirula),  le  tambourin,  la
cornemuse  landaise  (bouhaussac),  le
clari (sorte de hautbois), et la vielle à
roue.  De  plus  en  plus,  l’accordéon
diatonique tend à prendre la place de
ces instruments plus anciens. 
Mais  dès  l’après  guerre  (39-45),  les
rythmes  anglo-saxons  bousculent  les
habitudes,  d’autant  qu’ils  sonnent  comme  un  exutoire  des  années
d’occupation.  Le  swing  de  Glenn  Miller,  notamment,  fait  danser  la
France entière. On retrouve alors des instruments plutôt destinés au
jazz (trombone, trompette, clarinette, plus les percussions).

Un quillier de neuf. Il existe aussi la version à six quilles,
qui se joue différemment


